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IV. Le Marquis d’Alcanizes, frere de  Bisns de
fea 'Amirante de Caltille , qui mourut en 2’ 4mi-anse
Portugal noitci du crime de felonie, pour ds Cafills
€tre forti du Royaume , & cmbraffd le reclamez
parti des ennemis de VErat: Ce Marquis, par iz Aar-
dis-je , employe tout le credit defes amis, guis 4'4l-
pour obtenir la jottiffance des biens confi(- canizes fon
quez pat la mauvaife conduite de fon frare: fress.

fur fes inflances la Cour 3 nommé cing
Confeillers du Confeil Roya' de Caflille,
pour examiner cette demande , & comme
le Roi, avant fon départ , a recommandé
3 ces Commiflaires, d’avoir moins d’égard
av crime de 1'Amirante ; qu'a Ia fidelité
qae Sa Majeté efperoit de trouver dans
les autres Seigneurs de {a famille , le Mar-
quis 4’ Alcanizes i tout licw d’efperer la fa-
veur qu'il demande.

V. Il ne s'eft encore rien pa{f¥ de confi-
derable (urla frouticre de Portogal ;& il pa-
roit que la campaguen'y fera pas meurtriere,
les armées y étant peu nombrenfes de part
& d'autre ¢ celle des Portugais seft affem-
blée prés d'Elvas , & celle d’Efpagne fous
les ordres du Marquis de Bay , aax envi-
rons de Badajox, & s’cft emparée dv Pont
de Gevora, prés de Campo-Major, &
avoit fait paffer cette Riviere 2 fon armée,
qui fubfifte aux dépens des Portugais. M.
de Bay n’oublie rien pour attirer ies Porta-
gais 4 une Bataille ; mais tant qu’ils refte-
rout dans le Camp qu'ils occupent , der-
riere unc Coline , fous ie canon &’Elvas,
il 0’y a pas apparzuce que les Awrmées f&
joignent.

VI. Le Roi Catholigue avert gue le

&3 Nogara
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